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Certains s’étonnent des critiques formulées par des agents anpe contre la « course aux résultats. Parfois maladroits, surtout quand ils sont relayés dans une course au massacre de l’agence, ils reflètent des réalités. Il est vrai que, selon les régions, cela peut prendre des allures folles…

Sommes nous les seuls ?

Il y a tricheries chez les policiers comme chez les gendarmes» 

Libération : vendredi 2 novembre 2007

Chercheur au CNRS, Christian Mouhanna a beaucoup travaillé sur les statistiques produites par la gendarmerie et la police…. Une étude statistique sur la période 1995-2006. Elle conclut que, pour certains délits, les enquêtes résolues sont plus nombreuses que les faits constatés.

La direction de la gendarmerie confirme votre thèse…Oui, il semble que la hiérarchie est informée de cette dérive des chiffres, déjà soulignée par plusieurs travaux. Jusqu’ici, il y avait une assez forte pression des institutions pour que cela ne sorte pas publiquement.

Alors, pourquoi cette étude est-elle révélée aujourd’hui ?      Policiers et gendarmes commencent à être lassés par cette pression du chiffre, qui a des conséquences sur leur manière de travailler. Il n’est pas impossible, non plus, que le fait de rendre publique une critique du travail de la gendarmerie soit une façon de justifier le passage de la gendarmerie sous la tutelle du ministère de l’Intérieur qui semble se dessiner.
Pourtant, les statistiques erronées concernent aussi la police, non ?  Bien sûr, notre étude démontre qu’il y a des aménagements et des tricheries aussi bien dans les chiffres des policiers que dans ceux des gendarmes. Mais c’est plus visible chez les militaires qui comptent 3 600 brigades, autant de sources de chiffres et de variations potentielles, que dans les 424 circonscriptions de sécurité publique de la police, plus encadrées.

Quel est l’impact de ces statistiques ?   Elles influent directement sur l’action policière. Face à la demande croissante de productivité, policiers et gendarmes travaillent plus sur les délits qui leur «rapportent» beaucoup, c’est-à-dire qui leur permettent d’afficher des taux d’élucidation élevés. 

Et plus près de nous, à Bordeaux, sur le journal « 20 minutes » »La maison de l'emploi s'active »
Tout est dans le « générer ». Ah qu’en termes intéressants ces choses-là sont dites…
Un bilan satisfaisant mais qui peut être amélioré. Tel est le constat dressé hier par Gilles de Wavrechin, le directeur de la maison de l'emploi. En un an d'existence, cette structure - qui joue notamment un rôle de coordination des différents acteurs de l'emploi - a cependant largement dépassé ses objectifs. Elle a ainsi permis de générer quelque deux mille emplois. « Nous jouons un rôle d'interface entre les employeurs et les demandeurs d'emplois », a expliqué son directeur. Cela se traduit notamment par l'organisation, tout au long de l'année, de forums : celui dédié à la SNCF a permis soixante recrutements et celui consacré aux centres d'appels, cinq cents embauches. 
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